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Ces lycéens ont imaginé Granville en l’an 2100

~3 minutes

« Si je prends la parole aujourd’hui c’est pour tirer la sonnette d’alarme sur une cause qui nous
concerne tous : les changements climatiques. » Ainsi commence le texte rédigé par Liliana Felicio,
Éloïse Painchault et Angèle Jossier. Ces trois lycéennes de La-Morandière ont remporté le premier
prix du concours organisé dans le cadre de la Semaine du climat. Quatorze textes ont été produits
par 39 auteurs, élèves de La-Morandière et de Sévigné, ainsi que dix petits films.

À la lecture des textes, on mesure la prise de conscience par ces jeunes de l’état de dégradation du
climat avec ses conséquences : tempêtes et ouragans, montée du niveau de la mer, canicules…
Lors de la remise des prix devant une assemblée de quelque 200 jeunes et adultes, Jean Leblond,
un des 15 jurés, déclare : « À la différence du sport, il est très difficile de choisir un texte plutôt qu’un
autre car il y a une part de subjectivité ».» Il n’empêche, qu’à la lecture de ce texte, les
applaudissements fournis ont conforté le jury dans son choix.

Après leur constat de la situation engendrée par le réchauffement climatique : « Commerces
fermés, rues transformées en canaux où l’eau salée s’infiltre jusque dans nos maisons, falaises qui
s’éboulent… » le trio se veut rassurant. « N’ayez crainte et ne perdons pas espoir, nous pouvons
changer l’avenir », écrivent-elles. Pour cela, elles proposent trois solutions : la construction de
maisons végétalisées, l’utilisation « d’algues géantes capables de nous protéger des intempéries »,
et un changement d’alimentation pour préserver la faune. Trois thèmes développés dans le détail et
un brin de poésie.

« On s’est inspirées de la mer et de Granville »

« Vous l’aurez compris, notre avenir dépend de notre capacité à imaginer et à agir autrement »,
concluent Liliana, Angèle et Eloise. Questionnées sur leurs sources d’inspiration, elles confient :
« On s’est inspirées de la mer et de Granville en suivant les conseils de notre professeure de
français et en nous documentant sur l’érosion du littoral ».» Leur regard plutôt optimiste qu’utopique
leur fait dire : « Ensemble, faisons de notre ville un symbole d’espoir pour les générations à venir. »
Dans la catégorie films, la vidéo de Celina Boivin et de Kerana Voisin décroche le pompon et une
balade sur la bisquine la Granvillaise. Le sujet traité avec humour a fait pencher le jury.

Textes et vidéos sont visibles sur semaineduclimat.fr
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